


Une lettre d’amour pour nous
Lequel d’entre nous ne se réjouit pas de recevoir une 
lettre personnelle, accompagnée d’une aimable invita-
tion ? Savez-vous que la Bible peut être lue comme une 
lettre que Dieu nous adresse ? Dans celle-ci, Dieu invite 
d’une manière toute particulière. 

De vives discussions sur la véracité de la Bible sont 
toujours actuelles. Tout débat sur l’origine et la nature 
de la Bible reste sans valeur, si la Parole de Dieu ne 
nous interpelle pas personnellement. Même un lecteur 
superficiel notera que tout le Nouveau Testament est 
écrit sous forme de lettres. Vingt et un des vingt-sept 
livres de celui-ci sont identifiés par leur titre comme 
des lettres ou épîtres� : p. ex. l’épître aux Romains, aux 
Galates, aux Corinthiens. L’évangile de Luc et les Actes 
des Apôtres apparaissent, dès les premiers versets, 
comme des lettres. Le dernier livre de la Bible lui-
même contient plusieurs courtes lettres (Apocalypse, 
chapitres 2 et 3). Ce ne peut être un hasard si l’évan-
gile de Jésus-Christ nous est annoncé avant tout sous 
cette forme. Une lettre n’est pas un recueil de formules 

rébarbatif, un code de lois stérile, un livre d’étude froid 
ou un dictionnaire énumérant des faits les uns après 
les autres.

Une lettre est le message écrit le plus personnel et le 
plus individuel entre deux personnes qui s’aiment. On se 
connaît, on s’estime et on partage les émotions de son 
cœur. On prend part aux soucis et aux joies de l’autre, 
étant assuré de la compréhension du destinataire. La 
lettre est un signe d’intérêt personnel, d’affection. Le 
Nouveau Testament, la Bible tout entière, sont à lire 
comme des lettres d’amour de Dieu envers nous. Dieu 
nous aime, Il nous connaît personnellement, c’est pour 
cette raison qu’Il s’adresse à nous sous cet aspect.

• 	 Il connaît le poids de nos fautes et de nos péchés, et 
accorde à chacun de nous son pardon.

• 	 Il sait que nous sommes des êtres humains qui er-
rons sans but, c’est pourquoi Il nous donne un but 
éternel.

• 	 Il connaît notre état de perdition, c’est pour cela qu’Il 
nous offre la vie éternelle.

• 	 Il sait quand nous sommes découragés et que nous 
avons besoin de réconfort, de consolation et d’en-
couragement.

• 	 Il connaît les dangers qui nous menacent, c’est 
pourquoi Il nous avertit, nous donne orientation et 
conseils.

La Parole qu’Il nous adresse est toujours concrète, directe 
et utile. Lisons-la donc avec respect et prière. Celui qui 
aborde la Bible de cette manière en recevra de grandes 
bénédictions, celui qui la lit dans un esprit critique n’en 
tirera aucun gain.

La préoccupation de Dieu
Dieu, l’auteur de cette lettre, nous l’envoie pour une 
seule raison� : Il voudrait regagner les hommes qui se 
sont éloignés de Lui à cause du péché. Il ne veut pas 

qu’un seul périsse et, à la croix de Golgotha, Il a dé-
marré la plus grande opération de sauvetage de l’his-
toire du monde. Le pont qui nous relie à la maison du 
Père a été établi en la personne de Jésus. Dorénavant, 
Il cherche des «�panneaux indicateurs�» parmi nous. Il a 
besoin de témoins qui racontent aux autres comment 
ils ont trouvé le salut. Il lui faut des collaborateurs, des 
personnes qui prient, des disciples qui deviennent ses 
envoyés pour annoncer la joie. Il a besoin de porteurs 
d’espoir dans un monde d’angoisse et sans repères, 
résigné et sans issue. Il cherche des personnes qui 
apportent son amour dans un monde de haine, de 
disputes et de guerres. Il cherche des missionnaires 
qui annoncent l’évangile dans leur proche entourage, 
mais d’autres aussi qui partent aux bouts de la terre. 
Il cherche des enseignants, des bergers, des évangé-
listes. Il en cherche qui annoncent la Parole par oral et 
d’autres par écrit. Bref, pour Dieu, il n’y a pas de chô-
meurs. Personne n’est superflu.

L’auteur de la lettre  
attend une réponse

Avec quelle impatience attendons-nous la réponse 
quand nous avons envoyé une lettre� ! Combien plus 
Dieu�! Il nous a déclaré son amour, non seulement en 
nous écrivant une lettre, mais surtout en accomplis-
sant une œuvre pour nous.

Le prix du rachat de nos péchés a été des plus éle-
vés: «�Le Christ s’est offert Lui-même en sacrifice pour 
expier nos péchés, afin de nous délivrer�» (Galates 1,4). 
Nous avons été rachetés par le précieux sang de Christ 
(1 Pierre 1,19). L’épître aux Hébreux nous interpelle� : 
«� Comment échapperons-nous en négligeant un si 
grand salut ?�» (Hébreux 2,3). Dieu attend donc notre 
réponse personnelle. Que pensons-nous de son offre 
de salut ? Notre réponse peut s’exprimer par la prière. 
Nous pouvons Lui dire que sa lettre nous est bien arri-
vée. Que nous voulons saisir la main qu’Il nous tend en 
Jésus et invoquer son nom pour notre salut (Romains 
10,13). Nous signalons la réception de sa Parole par 
des actions de grâce et des louanges. En lisant réguliè-
rement sa Parole (Josué 1,8) et en réorientant notre vie 
d’après elle, nous devenons nous-mêmes une lettre, 
lue par d’autres. Que notre «�vie lue�» soit une lettre de 
Dieu et en invite d’autres par ce moyen�!

«� Notre lettre c’est vous-mêmes, une lettre 
écrite dans notre cœur, que tout le monde 
peut connaître et lire. Il est évident que 
vous êtes une lettre que le Christ a confiée 
à notre ministère et qu’il nous a fait écrire, 
non avec de l’encre, mais par l’Esprit du Dieu 
vivant, non sur des tablettes de pierre, mais 
sur des tablettes de chair, sur vos cœurs.� » 
(2�Corinthiens 3,2-3).

Ce n’est qu’en lisant la Bible comme une lettre d’amour 
que nous entrons en étroite relation avec Lui. La 
connaissance est une bonne chose, mais l’amour en 
est une meilleure. C’est de cette relation que Jésus 
parle dans Jean 10,27-28� : «�Mes brebis écoutent ma 
voix, je les connais et elles me suivent. Je leur donne 
la vie éternelle, jamais elles ne périront et personne ne 
pourra les arracher de ma main.�» Celui qui a entendu 
la voix du Bon Berger sait qu’elle est inimitable. Celui 
qui suit ce Berger est passé de la mort à la vie. Il a la 
vie éternelle.

On nous attend�!
Au cours de notre vie, nous recevons de nombreuses 
invitations. En commençant par les invitations des en-
fants à leur fête d’anniversaire. Comme adultes, nous 
sommes aussi conviés à toutes sortes de fêtes, jubilés, 
fêtes de fin de travaux, fête des voisins, garden-parties, 
noces. Il y a ensuite des événements plus rares pour 
lesquels les invitations sont des plus prisées� : récep-
tions officielles, décernement de prix Nobel, couron-
nement royal. Toutes ces fêtes ont quelque-chose en 
commun�:

• 	 Elles ne durent que peu de temps, souvent un seul 
jour ou même une seule soirée.

• 	 Plus la fête est exceptionnelle, plus l’invitation est 
importante.

• 	 Il y a toujours un nombre limité de participants.

La Bible parle aussi d’une invitation à une fête. Par 
contraste à toutes les fêtes que nous connaissons, 
cette fête dure éternellement. Celui qui reçoit est le 
plus élevé et le plus grand qui existe�: Dieu Lui-même. 
Dieu organise un grand repas de noces, une fête de 
la joie. C’est là l’essence du ciel� : la joie éternelle, la 
communion éternelle avec Dieu, la présence éternelle 
de Jésus. Le ciel n’est pas une certaine condition du 
monde, une communauté de peuples, un régime 
politique organisé d’un point de vue économique ou 

La plus grande  
des invitations
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